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Ses origines 
Fille d’Hector Frigon et Marie-Louise Bourdeau, 
Lucile est née à Montréal, le 26 septembre 1911. 
Elle est décédée le 25 juillet 1987 à Lakeshore, 
Pointe-Claire. 
 
Marie-Louise mettra au monde 9 enfants dont 3 
garçons et 6 filles 
Mariette Frigon  naissance 1905-06-08  décès 1988 
Paul Frigon         naissance 1907-01-27  décès 1974 
Roger Frigon      naissance 1908-10-25  décès 1963 
Laurette Frigon  naissance 1910-01-11   décès 1941 
Lucile Frigon     naissance 1911-09-26   décès 1987 
Suzanne Frigon  naissance 1915-00-00   décès 2008 
Madeleine Frigon naissance 1919-00-00 décès 2005 

Alice Frigon       naissance  192?-??-??   décès 1949 
Marcel Frigon    naissance  192?-??-??   décès 2016 
 
Moments marquants de sa vie 
Sœurs Rolande Savoie et 4 autres sœurs  ont écrit 
sur sœur Lucile Frigon. En voici quelques extraits. 
 
À six ans, Lucile fit sa première année chez les 
Sœurs des Saints-Noms de Jésus et de Marie, à 
l’Académie Marie-Rose, puis passa un an à l’Aca-
démie Saint-Urbain avec sa sœur ainée. On l’inscrit 
au couvent de Boucherville où elle reste jusqu’en 
huitième année. Elle entra au noviciat de la Congré-
gation de Notre-Dame le 16 janvier 1937. Elle reçu 
la vêture le 15 juillet 1937 et commença son ensei-
gnement le 17 janvier 1939 sous le nom de sœur 
Saint-Hector-Marie. 
 
Voici les différents endroits où elle a travaillé et 
tâches qu’elle a cumulées au cours de sa vie : 
En 1939 (17 janvier) elle commençait sa carrière  
             d’enseignante à l’école Sainte-Hélène 
En 1943-1944, elle, enseignait à l’école Jeanne-

Lebert. À partir 11 août 1944, elle est mu-
tée au Pensionnat de Saint-Jean, « pour y 
assumer la responsabilité de la classe des 
jeunes ainsi que la tâche de maîtresse du 
petit pensionnat ». Poste qu’elle occupa 
pendant vingt et un ans. Elle partageait 

avec trois autres compagnes la 
garde des pensionnaires, très 
nombreuses à cette époque. 
 
En 1965 Pensionnat de Laprai-
rie, éducation des jeunes  
En 1969 Pointe-Claire, respon-
sable de la cafétéria des retrai-
tantes 

En 1970 Maison mère, direction de la cafétéria                                    
En 1972 Jogues, Hearst, Ontario, services commu-
nautaires et paroissiaux 
En 1975 Maison Notre-Dame-du-Sacré-Cœur, 
Montréal, économe de la maison 
En 1979 Résidence Stanley, Montréal, réception de 
la Résidence 
 
En 1980-1983, Sœur Marie-Marthe Sourcier a vécu 
avec sœur Lucile à Sainte-Dorothée. « Compagne 
dévouée, pleine d’ardeur et d’enthousiasme, elle 
allait droit son chemin, semant du bonheur, soula-
geant les misères, visitant les malades, secourant 
les pauvres et démunis. Sœur Lucile avait gardé un 
attachement sincère avec ses élèves du Pensionnat 
de Saint-Jean ». Ensuite en 1984, et durant trois 
ans, elle était responsable de l’accueil des sœurs 
« en convalescence » ou en vacances, à Pointe-
Claire. 
 
Sœur Béatrice Couture décrit Lucile comme 
suit :« Cet amour de Dieu se manifestait également 
dans ses relations avec ses compagnes. On ne s’en-
nuyait pas; les sujets de conversation ne man-
quaient jamais; elle n’avait qu’à évoquer quelques 
souvenirs cocasses du temps où elle s’appelait sœur 
Saint-Hector pour provoquer le rire». 
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